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EDITO : 

Pour ce dernier bulletin de l’année 2019, voilà encore un beau témoignage : celui de Cécile et Pau-
line, deux jeunes bénévoles qui au cours de leur séjour au Népal, sont allées au village de Samdo, 
ont rencontré les habitants de Magarsalu et partagé du temps avec les enfants. Elles en reviennent 
enthousiastes et sont prêtes toutes deux à rejoindre l’association pour y apporter leur contribution. 
Nous en sommes ravis et les accueillons avec plaisir.
Mais ce bulletin annonce aussi un moment important car nous devons encore et plus que jamais 
penser à l’AVENIR.
Compter sur vous, nous savons déjà que nous pouvons le faire et vous êtes toujours à nos côtés pour 
en témoigner. Mais aujourd’hui, aux portes d’une nouvelle année, nous devons et pouvons tous re-
layer un appel : celui de trouver des sponsors qui seraient prêts à s’engager pour nous permettre de 
poursuivre nos actions dans le temps. Alors si vous pouvez, prenez un peu de temps pour y réfléchir 
et essayons ensemble de trouver des solutions.

Toute l’équipe de SAMDO AVENIR vous remercie et vous souhaite de belles fêtes de fin d’année.
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Sommet du Manaslu - Photo : Cécile Legrand

Prochaine Assemblée Générale : 4 et 5 Avril 2020 à LURS (04)



Prochaine Assemblée Générale : 4 et 5 Avril 2020 à LURS (04), 
petit village de caractère, perché dans les Alpes de Haute Provence, en présence de 
Catherine Joriot. Plus de précisions sur le déroulement de ce week-end ainsi que les 
détails pratiques vous seront communiqués ultérieurement. 

Site de l’office de tourisme : www.haute-provence-tourisme.com

Depuis plus de dix ans, grâce à votre participation financière (adhésion, parrainage et dons) nous avons pu mener des 
actions de développement des villages de Samdo et, plus récemment, de Magarsalu. Conformément aux objectifs 
de Samdo Avenir, notre priorité est l’éducation : la scolarisation des enfants, mais aussi des actions de formation des 
adultes pour accompagner nos projets de développement économique.
Notre ambition est de donner aux enfants toutes les chances de réussir dans leur vie professionnelle future. C’est donc 
un engagement à long terme que nous prenons chaque fois que nous scolarisons un nouvel élève.
Les rentrées d’argent actuelles proviennent essentiellement des adhésions. Cela ne suffira pas à moyen terme à péren-
niser le financement de la scolarité des jeunes que nous soutenons. 
Nous avons par ailleurs régulièrement des demandes de familles se trouvant dans des situations difficiles voire drama-
tiques, pour lesquelles il devient compliqué de répondre positivement.
Il nous faut trouver d’autres sources de financement. Nous avons donc décidé de lancer une campagne d’appel à 
sponsors.

Ceci n’est pas un appel de fonds, c’est un appel à votre carnet d’adresses ! 
Peut-être avez-vous dans votre entourage, vos relations ou connaissances des personnes qui seraient sensibles à la 
cause que nous défendons, à nos actions et qui seraient prêtes à soutenir l’association ?
Il est bon de rappeler que les entreprises aussi sont encouragées à participer à la solidarité ; elles peuvent également 
bénéficier d’un avantage fiscal de 60 % du montant du don. 

Vous pouvez donc contribuer efficacement à la pérennité de nos actions d’éducation en faisant connaitre nos projets 
à vos connaissances ou à des entreprises amies. 
Pour vous accompagner dans cette démarche, un dossier de présentation de Samdo Avenir, avec tous les détails néces-
saires, est en préparation, et les membres du Conseil d’Administration sont à votre disposition pour vous aider.
Si vous pensez à un (plusieurs !) sponsor(s) potentiel(s), nous vous remercions d’adresser un mail à 
[ samdoavenir@samdoavenir.org ] ; nous vous recontacterons très rapidement.

Nous comptons sur votre aide, indispensable pour pérenniser la poursuite de nos actions actuelles et à venir. 

Enfants de Margarsalu Leurs mamans 

CAMPAGNE D’APPEL À SPONSORS



Cécile Legrand et Pauline Tarrieu sont allées passer un mois au Népal en Octobre, elles nous ramènent des nouvelles 
fraiches de Samdo et de Magarsalu, et nous font partager leur expérience vécue en compagnie des villageois et des 
enfants, qu’elles ont rencontrés à Katmandou.

MAGARSALU
A Margarsalu, nous avons pu constater les progrès effectués par les villageois pour l’accueil des touristes. Nous avons 
été reçues comme des reines ! Un accueil chaleureux et attentionné, un réel intérêt pour les étrangères que nous étions 
ont fait de cette étape un souvenir inoubliable.

Concernant l’accueil des touristes, les habitants sont fin prêts ! Les chambres sont spartiates mais propres et disposent 
de l’équipement nécessaire. Les repas sont de qualité et les recommandations sanitaires autour de l’eau semblent éga-
lement avoir été bien intégrées. L’électricité est même arrivée au village fin septembre, un grand changement, et un 
confort supplémentaire.
Nous avons eu la chance d’accompagner les femmes du village pour aller se ravitailler au col de Lakhangonba où se 
trouve une échoppe avec des produits de première nécessité. Cette marche de 4h30 nous a permis de découvrir de 
somptueux paysages, tout en échangeant avec les femmes et en expérimentant, l’espace d’une journée, leurs condi-
tions de vie difficiles et leur dur labeur quotidien…

Cependant, cette année, la mousson a duré plus longtemps 
que d’habitude et des glissements de terrain ont occasion-
né des problèmes d’inaccessibilité à certaines maisons. En 
effet, depuis la construction récente de la route qui passe 
à proximité du village, en période de forte pluie, le phéno-
mène de glissements de terrain a augmenté, mettant en 
danger certaines habitations et endommageant le réseau 
d’eau du village, qui va devoir être réparé.
A ce sujet, la situation de détresse dans laquelle se trouvent 
Dan Maya et son fils, Dipak Tamang - 7 ans, nous a parti-
culièrement alertées, et nous en avons fait part à Catherine 
Joriot dès notre retour à Katmandou. 

Dan Maya vit seule depuis le départ de son mari qui a quitté 
le domicile. Elle est dans une situation très précaire, a dû 
quitter son logement qui menace de s’écrouler à cause des 
récents éboulements de terrain. Elle est hébergée à droite à 
gauche dans le village. De part les coutumes Népalaise, elle 
n’a pas le droit de retourner vivre dans sa famille. S’il était 
possible de scolariser son fils, cela soulagerait Dan Maya, 
qui est très motivée pour trouver une activité lui permettant 
de subvenir à ses besoins ; cela garantirait également un 
avenir pour ce petit garçon… 

A l’heure où nous publions ce bulletin, Samdo Avenir a pris la décision de scolariser au plus vite le fils de Dan Maya, 
c’est cela aussi la réactivité de l’association. 

Pour le reste, Il faudra également poursuivre la sensibilisation des villageois à la gestion des déchets, autant pour l’im-
pact environnemental et leur propre qualité de vie que pour l’image du village auprès des touristes.

Dipak Tamang - Fils de Dan Maya - Magarsalu - oct 2019

Sur le chemin de Lakhangonba - Magarsalu - oct 2019

Famille - Maison d’hôte Magarsalu

Magarsalu - haut du village

LE RECIT DE CECILE ET PAULINE



SAMDO
Au village de Samdo, les journées sont de plus en plus fraîches en ce mois d’Octobre, mais les habitants travaillent dur 
dans les champs pour préparer l’hiver. Il faut faire des provisions de patates, ramasser les derniers légumes et de l’herbe 
pour les animaux.
C’est aussi la haute saison touristique. Les lodges du village s’activent pour recevoir les trekkeurs du circuit du Manaslu 
dans les meilleures conditions. Les villageois de Samdo sont maintenant rompus à cet exercice.
La maison des femmes manque encore d’aménagement intérieur, mais ses adhérentes sont actuellement trop occupées 
dans les champs pour y remédier. C’est lors de périodes plus calmes qu’elles tissent et s’impliquent davantage pour le 
Comité de femmes. Nous avons tout de même pu redescendre du tissu à Katmandou pour qu’il soit transformé en ar-
tisanat. 

A l’école, neuf petits bouts de choux de 2 à 6 ans étudient actuellement le tibétain, le népalais et l’anglais. L’école est 
fonctionnelle mais va nécessiter quelques travaux, notamment la pose de « vraies » fenêtres, pour apporter clarté, 
isolation et de meilleures conditions d’étude pour les enfants.

Une belle expérience vécue dans ce petit village perché à 3800m d’altitude en compagnie des femmes, infatigables, 
souriantes, meneuses et bienveillantes malgré les conditions de vie rudes de haute montagne… de véritables forces de 
la nature ! 

Rencontre avec les enfants de Samdo et de Magarsalu scolarisés à Katmandou :

Les jeunes de Samdo, qui étudient pour la plupart à la Namgyal school, venaient juste d’arriver au foyer pour leurs 
vacances lorsque nous les avons rencontrés. Très éloignés de leur famille, ils ne rentrent qu’une fois par an dans leur 
village ce qui crée des liens forts entre eux. Les écarts d’âges sont importants et les plus grands (17-18 ans) prennent 
les plus jeunes (5-6ans) sous leurs ailes. « On se sent comme à la maison, on est en famille ici » se confient certains.  
Nous sommes restées un après-midi à dessiner et réaliser des petites interviews vidéo que nous avons pu montrer aux 
familles quelques jours plus tard lors de notre passage à Samdo. Les tout petits nous ont donné des dessins à porter à 
leurs familles. Un beau moment également !  Comme les jeunes de Margasalu, ceux de Samdo ont aussi de belles ambi-
tions pour la suite : Manager de lodge touristique, instituteur à Samdo, Ingénieur, professeur de tibétain … les idées sont 
assez claires pour les plus âgés mais un travail reste à faire pour identifier les cursus existants et les moyens financiers 
pour leur permettre d’avoir la chance de continuer leurs études. 

Nous avons pu rencontrer les jeunes de Margarsalu sco-
larisés à la Grammar School à Katmandou. En pleine 
période d’examen, nous avons juste eu le temps de leur 
demander comment ils se sentaient à l’école et com-
ment ils envisageaient leur futur, en réalisant de petites 
vidéos. Tous semblaient à l’aise dans ces lieux, très heu-
reux et aussi motivés pour continuer leurs études. Doc-
teur, Ingénieur, joueur(se)s de basket professionnel(le)s, 
instituteurs/trices... ces jeunes sont pleins d’ambitions et 
semblent être conscients de la chance qu’ils ont de pou-
voir étudier dans ces bonnes conditions, et très recon-
naissants. Nous avons eu la chance de recroiser certains 
d’entre eux lors de leurs vacances à Magarsalu où nous 
avons pu échanger plus longuement.

Membres du comité de femmes de Samdo Les élèves de Samdo Tissu réalisé à Samdo

Les élèves de la Grammar school à Kathmandou



PRÉSENTATION DE CECILE ET PAULINE

Namasté ! 
Originaire des Hautes-Pyrénées, mordue 

de montagne, d’aventures et de voyages, le Népal 
résonne en moi depuis mon plus jeune âge lorsque ma 
mère me racontait ses expéditions vers les hauts som-

mets du Khumbu. En 2017, je me suis retrouvée organi-
satrice du festival Eldorando (festival de la randonnée 
consacré au Népal cette année-là), à l’occasion duquel 

j’ai découvert Samdo Avenir. Un signe ? Peut-être. Ce qui 
est certain c’est que les rencontres qui en ont découlé 
m’ont poussée à m’engager aux côtés de l’association, 

à découvrir ce pays et ses habitants et à y vivre une 
aventure en compagnie d’une amie de longue 

date : Pauline.

Je me souviens de nos rêves, nos envies de 
voyages et d’aventures que nous partagions déjà 

lorsque nous étions au collège avec Cécile. Une belle 
amitié est née de ces années et l’idée d’un voyage en-

semble était toujours dans nos esprits, le Népal presque 
une évidence. C’est tout naturellement que, lorsqu’elle 
m’a parlé de son engagement aux côtés l’association, 

j’ai eu envie de le partager avec elle. Un voyage boule-
versant, qui me pousse aujourd’hui à vouloir essayer, 
d’une façon ou d’une autre, de m’investir plus pour ce 

pays et ses habitants. Kinésithérapeute depuis presque 
5 ans, mon métier me passionne et me permet d’allier 

rencontres, voyages, et apprentissage permanent 
en continuant à me former. 

Alimentation en eau de MAGARSALU 
Les travaux de construction par le gouvernement Népalais de la route 
qui passe au-dessus du village ont eu pour effet d’endommager le 
tuyau d’arrivée d’eau au village. C’est un problème majeur pour les 
habitants au quotidien, et pour leur activité d’accueil des touristes. 
SAMDO Avenir a décidé de financer le remplacement de ce tuyau 
(car les chances que les autorités Népalaises reconnaissent le sinistre 
sont minimes). Les travaux seront réalisés par les habitants sous le 
pilotage de Danzee, et les conseils de Michel Barbarin. L’association 
fournira également un robinet pour chaque maison qui n’en n’est pas 
encore équipée.

Activité couture à MAGARSALU
Premika (photo), une femme du village, s’est formée à la couture au-
près d’une couturière à Katmandou, en début d’année. C’est mainte-
nant elle qui forme 4 élèves sur place, à Magarsalu. En prévision de 
ces formations, et pour un usage futur, SAMDO AVENIR a fourni trois 
machines à coudre.

Ecole de SAMDO 
Il est nécessaire de remplacer les fenêtres de l’école. Les cadres sont 
déjà en place, mais les vitres manquent… Ce travail devait être effec-
tué au printemps mais il a pris du retard. SAMDO AVENIR prendra 
en charge l’achat et l’acheminement de vitres en polycarbonate, qui 
seront installées à la fin de l’hiver, avant la prochaine rentrée des 
enfants.

LES BRÈVES

CÉCILE PAULINE


